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saines lumières de votre entendement E t les élans de vos
fortes volontés. Dieu, mes aiis, a voulu donner à la pa-
role une jouissance de gouvernement et de civilisation.

Tous les envoyés divins ont été puissants par la parole
comme par leurs ouvres. Et le Christ de qui il fut dit:
jamais hommes n'a parlé comme cet homme, nunquam sic
locutus est homo sicut hic homo, le Christ donna la paro-
le à son Eglise. Elle a retenti efficacement darns toutes
les régions habitées. " In omnem terram e.ivit sonus
eorum et in fines orbis terræ verba eorum.

Combien il importe, mes chers amis, que l'homme soit
revêtu de cette magistrature de la parole ? Dieu et.'E
glise nous l'enseignent: Dieu, dans les sainta Livres;
l'Eglise, dans ses traditions. Ecoutez, mes chers élèves,
ces autorités augustes; entendez ces témoignages irréfra-
gables,

Dieu en créant l'homme, le fit savant et saint; j'ai rap-.
pelé ces vérités dans les instructions précédentes. J'ajou-
te: Dieu le fit artiste de la parole parfaite. Adam appa-
rut sur cette terre homme achevé « parlant sa pensée
et pensant sa parole," parlant artistement comme il pen-
sait savamment et aimait saintement. Le péché corrom-
pit le divin ouvrage. Mais les dons de Dieu sont sans re-
pentance. C'est pourquoi la Providence veut nous resti--
tuer le don du bien dire comme ceux du bienpenser et
du bien faire. Seulement, dans la première institution, le
don excellent fut accordé à l'hon me sans que l'homme
essuya les fatigues d'un pénible travail; mnais. ànQUS,
enfants d'A.dam pécheur,' le don est rendu par la .mérite
d'une longue et laborieuse application. L'ouvre ,réipara-.
trice est inaugurée sur les genoux maternels etl sur les
banes de l'école paroissiale ; elle s'achève au séminaire.
Avec les années d'une laboxise maturité cependant.ell.
reçoit de nouveaux perfectionnements.

Quant à l'Eglise, son sentiment et sa pensée vous sont
conus. T.L'histoire vous a appris, mes chers. élèves, com-
'bie. l'Egl.e. a, honoré .les lettres humaines humaniores
litter&. leP-chiétien Ozanian a glorifié ce beau zèle dans.
un moum.ent .d'6.udition. Lépn .XII l'a affirnMé vec
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